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Action de l'huile thymolée sur le Cénure sériai 
par .1. GUILHON et G. C1uuvIER 
Depuis la fin du siècle dernier, divers auteurs (FELETI, 
DE REL1z1, HALL, DEvÉ, CAWSTO'.'l', At.TELlN et Brnn, MouRGUES· 
MOLINES et LAPEYRE, CLU'.'l'IES, etc.) ont tenté de faire régresser, 
sans beaucoup de succès, les larves cystiques des Téniadiés (Cysti­
cerques, Cénures, Echinocoques) avec diverses substances (extrait 
éthéré de fougère mâle, antimoine colloïdal , camala, sublimé , 
formol, lipiodol , {lcriflavine, émétique, émétine, trypanbleu, etc.). 
Nous avons nous-même t0nté de faire disparaître des kystes cénu­
riens avec l'extrait éthéré de fougè.re mâle mélangé à l'huile 
d'olive ·et avec de l'huile de baie de genièvre (1). Cette dernière 
substance a provoqué une régression manifeste, mais la dose 
active est trop voisine de la. dose tox'ique pour être utilisée sans 
. danger pour la vie de l'hôte. . 
Ces premiers essais ont été ·arrêtés provisoirement en l'absence 
d ' animaux et d'huile de baie de genièvre lorsque, récemment, 
nous avons pris connaissance du travail de C. GARCIA (2) qui 
aurait obtenu la régression do kystes échinococc.iques chez 
l'homme, par des injections intramusculaires d'huile thymolée 
à des taux .variables (JO à DO pour cent) .et iodée à 1 pour cent. 
L'auteur n �ayant pu contrôler l'actiYité de "la médication au 
thymol que par l'examen radioscopique des malades et une cer­
taine amélioration de leur état général, il nous a semblé utile · 
de reprendre nos expériences , arrêtées sur les lapins porteurs 
de kystes cénuriens superficiels (3), pour vérifier plus facilement 
l'action toxique du thymol, en solution huileuse, sur l'évolution 
des larves cystiques 'des Cestodes appartenant à la· famille des 
Ténia dés. 
Nous n 'avons pu recueillir jusqu'ici que deux observations , 
mais les résultats obtenus :sont tellement spectaculaires qu'il 
(1) Les rés ultats obtenus sont consignés dans la thèse de M. PRÉVOST, relative à la 
cénurose du lapin, soutenue en 1949. 
(2) Communiqué, en 1951, par le professeur GALLIARD, que nous remercions de son 
obligeance. 
(3) Expériences entreprises dans le dessein de trouver un traitement médical du kyste 
hydatique de l'homme. 
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nous a paru intéressant de les faire connaître dans une note 
pré1iminaire ·. 
La première obsPrvation recueil1ie est relative à une lapine 
âgée de 3 ans, pesant 3,� kilos. Elle présentait, au .mois de 
janvier -JH;)2, un kyste cénurien (2D,6 cm de circonférence), à la 
face externe de Ja cuisse gauche , un peu au-dessus de l'articula­
tion férn oro-tibiale. 
Cc sujet a reçu, tous les deux jours, dans le muscle, trois 
dixiènws de centimètre cube d'huile thymolée à 2o pour cent. 
Une premii.'re séri� de 1J injections n'a provoqué qu'une légère 
diminu tion de la tension du kyste et de la circonférenc.e d'émer­
gence. Après un repos de dix jours, la lapine a été soumise à une 
série de Hi nouvelles injr,ctions, intramusculaires, de trois ving­
tièmes de centimètre cube d'huile thymolée à DÛ pour cent, 
c'est -à-dire deux fois plus concentrée. La régression manifeste du 
kyste esl appnrue après 7 injections (circonférence = 22,6 cm). 
Son affaissement a lentement progressé jusqu'à la onzième injec­
tion (circonférence= 18 cm), puis, plus rapidement, pour aboutir 
à l'effacement total à la quinzième. Après les 30 premières injec­
tions, coupées par un repo� de dix jours, la Japine n'a présenté 
aucun signe d ' intoxicntion générale, ni de réaction locale et son 
poids a augmenté de 200 grammes. 
L'examen Yisuel de ]a région parasitée ne laissait aucune trace 
révélatrice du kyste disparu. Cependant, à la palpation, il subsis­
tait une tuméfaction indolore,· oblongue, d'un diamètre d'environ 
1 centimètre et de ;� crntimètres de longueur, le long des muscles 
cruraux antérieurs. 
Pour faire disparaître cc vestige du kyste, nous a·vons entre­
pris une troisièine série d ' injections , après avoir laissé la lapine 
au repo::; durant vingt jours. A près la huitième intervention, une 
petite masse, relativement indurée , insensible, de la grosseur 
d'un poi::;� rappe1ait le kyste en voie d'extermination. Après la 
quatorzième injection d1� la troisième série, c'est-à-dire après 
44 injections coupées de deux ·repos, l'un ·de dix jours, l'autre 
de vrngt jours, le kyste était imperceptible même à la palpation. 
La lapine qui a reçu ;),37t> grarnmes de thymol, sans incident, a. 
été restituée ù son propriétnire cinq mois après la fin du traite­
ment, .alourdie de noo grammes. Son cénure n'a manifesté 
depuis aucune reprise d'activité. 
Une deuxième expérience a été effectuée, à partir du mois de 
janvier f952, sur un lapin, âgé de 2 ans, d'un poids de 2.7 kilos, 
porteur d'un kyste cénmien, nettement apparent (circonfé­
rence = -17 ,ü cm) au niveau du bord de l'hypocondre gauche 
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qu'il souleYait légèrement. Une première série de H> injections; 
d'huile thymolée à �O pour cent, à raison de trois vingtièmes de 
centimètre cube, toutes les quarante-huit heures, n'empêche 
point. la lésion d'augmenter très légèremr.nt de volume (environ 
1 cm). Après un premier repos de dix jours, l'animal reçoit 
H> nmn-clles injections d'huile thymolée à �O pour cent et iodée à 
1 pour eent dans les mêmes conditions. Après la cinquième. injec­
tion, le. kyste est moins tendu c�t son volume reste stationnaire 
(circonfér�nœ = 18,6 cm). Il en est ainsi jusqu'à la quinzième 
injection. A près un deuxième r�pos de dix jours, le lapin, qui 
a grossi de ;JOO grammes (3,2 kilos), est soumis à un troisième 
traitement-. La diminution du kyste apparaît nettement à la 
cinquic�m1e intervention, c' t-st-à-diré au bout de 3U injections. Sa 
circonf P.rr.nce a diminué de 3 centimètres et la tension est moins 
accusét>. La régression continue régulièrement et à la dixième 
injection le eénure est rétracté dans lé dernier espace inter­
costal. Puur apprécier ses dimensions, considérablement réduites, 
il est. indispensable de prendre un large repli de tégument. A la 
fin de la troisième· cure, il n'est plus possible de le déceler par. 
l'exanwn Yisuel et, à la rxtlpation, il est difficile d'en· préciser 
les contours enfouis dans Je conjonctif intermusculaire d'où il 
faisait préalablcm<mt hernie, vers l'extérieur, sous la peau. 
L 'exér1'.!sc drs vestiges du k}1Ste permet rle mettre en évidence 
une petite masse molle de HS miJlimètres de. diamètre. Le kyste 
plongé dans du liquide de Hinger, maintenu à la température de 
37°' est ouvert pour apprécier ]a vilalité du cénure. Quoique 
considérablement réduit sous l'influence de ]a médication thy­
molée, il réagit par de lents mouvements de rétraction aux solli­
citations d'une aiguille. 
Les 4�j injections qui ont provoqué une :r;éduction considérable 
de la vésicule n'ont cependant pas foit disparaître complètement 
·la Yitalité des scolex. 
En résumé, les deux kystes cénurie11s sous-cutanés, que nous . 
avons �oumis, in vivo, à l'action de l'huile thymolée, iodée ou 
non, ont été réduits au point de ne plus être perceptibles ni à 
l'examen Yisuel ni à la palpation. L'un, non extrait, s'est résorbé 
complètement sans présenter de récidive , le second, prélevé 
après administration de 3,37ts grammes de thymol, en 4o injec­
tions, étail encore vivant. Il est vraisemblable que le second 
cénure aurait subi le même sort que le premier s'il n'avait été 
extrait en fin de cure pour contrôler sa vitalité. Les deux lapins 
ont parfaitement supporté le tra.itement. Ils n'ont manifesté 
aucun phénomène d'intoxication générale puisqu'ils ont grossi, 
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l'un de 500 grammes. l'autre, que nous possédons encore, de 
1.300 grammes. Toutefois, les injections provoquaient irréguliè­
rement de légères réactions prurigineuses. 
Il est bien certain que ce traitement à l'huile thymolée par la 
voie musculaire, ne saurait être préconisé pour f8:ire régresser, 
dans les conditions comantes, les cénures du lapin. Il est beau­
coup trop long, encore. qu'il soit sans cloute possible de le 
raccourcir. Mais l'intoxication, chronique, progressive, du cénure 
sériai, par Je thymol, sans dommage pour son hôte, montre,
pour la première fois, la possibilité de le foire disparaître médi ­
calement, alors que jusqu'ici toutes les autres substances essayées 
contre les cénuroses anunales (lapin et mouton) ont le plus sou­
vent échoué parce qu� trop toxiques ou inactives. Ces premières 
expériences apportent aussi, ce qui nous paraît beaucoup plus 
important, la preuve d'une efficacité certaine de l'huile thymolée 
sur des larves cystiques des cestodes et ]a confirmation des résul­
tats obtenus par C. G,\ncL\ (1), en Espngnc, sur le kyste hyda­
tique de l'homme. 
(1) GARCIA (C.-C.). - Ensayos de un tratamiénto mcdieo del quiste hidatidico (Revista 
clinica espaiiola, 1951 41, 320). 
